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Et si on
apprenait
à l'école?
Opinion

Jean-Philippe Mogenet
Ancien directeur de collège

et professeur de langues anciennes .
• La majorité des élèves n'étudient pas (ou
plus) le soir; or beaucoup du temps passé en
classe n'est pas "rentable", Donc, si on utili-
sait le temps scolaire pour apprendre? Ceux
qui ont essayé ont adopté car ça fonctionne!

1l est compréhensible que les
professeurs attendent. de leUl.'S.
élèves un certain "niveau" qui
conditionne l'accès à l'année
supérieure. Telest sans doute le

défi principal relevé par les concep-
teurs du Pacte d'excellence: faire en
sorte, coûte que coûte, que les élèves
acquièrent les connaissances et les
compétences nécessaires pour pou-
voir accéder aux années supérieures,
et aussi pour pouvoir faire face avec
succès aux tests internationaux.

La "remédiation", sous toutes ses
formes, existe depuis le dé-
but du "Rénové", soit
plus de 45 ans. Cer-
tes, elle permet à
un certain nom-
bre d'adoles-
cents de faire
face avec succès
à des difficultés
ponctuelles qui
peuvent être liées
à des absences pour

cause de maladie, par
exemple. Mais, en 4S ans,
très rares sont les
élèves qui

ont pu SUImonter un échec global
grâce aux remédiations telles qu'el-
les sont envisagées depuis leur mise
en service, et quelle qu'en soit la
dose.

Un professeur pour un élève

Mon père, professeur de latin et de
grec, a consacré une bonne partie de
son existence à tenter de remettre
en selle des adolescents scolaire-
ment en perte de vitesse. Si l'on en
croit cette longue expérience, la
seule remédiation qui fonctionne

vraiment, pour des élèves
"non scolaires", "en

échec", c'est~'"
l'accompa- _

gnement individuel. un professeur
pour un élève. de manière assez ré-
gulière; et encore faut-il que le pro-
fesseur soit un très bon pédagogue.
Or le Pacte ne pourra pas envisager
ce type de remédiation, ne fût-ce
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qu'à cause du budget qu'elle exige-
rait. Néanmoins, il existe, je crois.
des solutions gratuites et simples
permettant de remédier à l'échec.

"Et si on apprenait
à l'école ?":
une suggestion en forme de lapalis-
sade que l'évolution de notre société
et des comportements adolescents
devrait amener à prendre davantage
en considération. Encore faut-il que
les acteurs de l'enseignement (pro-
fesseUI'S, directions •...) prennent
conscience d'une réalité sur laquelle
ils préfèrent encore trop souvent
fermer les yeux.
Le soir à la maison

Tout le monde, ou pres-
que, continue à considé-

rer qu'il est impensa-
ble que les élèves, y
compris lesplus jeu-
nes. n'étudient pas
le soir, que c'est
leur "métier", et
que s'ils ne le font
pas, leur échec,

dont ils porteront
l'entière responsabi-
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lité, sera logique et jus- n'étudient pas (ou plus) le soir; or rendez-vous.
tifié. beaucoup de temps passé en classe Saufpour lesquel-

Mais la réalité (sans doute pas n'est pas rentable. Donc...si on ap- ques enseignants
idéale, loin de là, mais qu'il est de- prenait à l'école? qui s'y sont déjà es-
venu impossible de nier) est la sui- Apprendre à mémoriser sayés, cette technique, tellement
vante: la grande majorité des ado- . éloignée des schémas traditionnels,
lescents, après l'école, consacrent ~ plus ~rande p~rtle de est difficile à concevoir. Mais elle
en moyenne trois heures par jour à 1evaluatI?!l ~co.lalfede- est permise, bien entendu (les ré-
dialoguer sur les réseaux sociaux, me~re l~ee,a 1effort .d~ glementations ne preCIsent
parfois une heure à l~lemonsatlO?, CelUI-CIpas quand l'effort de mémorisation
regarder la TV, et leste essentle!, surtout doit être réalisé).Et il faut prendre
encore un certain d~n,~un ens~l~ne,~en~ conscience que la société dans la-
temps, pour nom- dIt. de tranSItion , qUI quelle évoluent les adolescents
bre d'entre eux, à dmt donc no~amm~nt d'aujourd'hui n'a plus grand-chose
s'adonner à des jeux ass~rer la pr,eI,JaratlOnà voir,justement, avecces "schémas
vidéo, De moins en aux e~des supeneures. traditionnels". C'est donc le mo-
moins nombreux Ce:tal!l~ professeurs ~u ment d'envisager des pistes totale-
sont les adolescents . c):'clemfeneur, .ou certal~ ment neuves.
qui d'eux-mêmes mstItuteurs, apphquent deJa. d" . . " •

, , ' leur solution: les élèvessont priés A con ItlOn de changer de mentahte
fonctionnent autre- d' ' d' 1 d 1 il " dment Les parents etu 1er,en casse, ans e s ence, Pour que ce systeme se repan e
ui ~rviennent en- pendant une dizaine de minutes, avecsuccès,quelques obstaclesdoi-

~orI à éviter ces une portion de la matière v~e juste vent t~utefoi~être lev~s,la,plupart
phénomènes sont av~nt, ~on~ le pr~fessel.;1rJuge la ~ous! ImpulslOndes dIrectIons des
également devenus memonsatlon necessarre. Une etabhssements, Notamment la
très rares' il s'agit en brève interrogation (cinq minutes) conscience professionnelle globale
effet d'u~ combat vi~nt ensuite, éyentu~llement re- ~es ~rofess.eu;s, parfois gênés de
ardu, quotidien, et pnse le lendemam, pms sous fOffile .~e ne~ fall:e pendant que leurs
ceux qui peinent à de bilan récapitulatif.Et çamarche! ~leves etudlent e~ ,classe; Ou la
s'y engager, de loin constant,e macabre ev09uee.p~rle
les plus nombreux Les rés~l!ats au rendez·vous . psychopedagogueAnd:e An~bl,se-
vu les pressions im- ,Les.eleves, avec cette techni9ue, Ion l,equelb.eaucoupd ens~lgn~nts
posées par notre société, sont-ils reu~slSsent:~ans des prop?rtlOns ont I?COnSclemtr,lent~som dune
encore réellement critiquables? vanables, eVldemment, malS tous. certa~e proportlOn d echecs,(c,Iuel

Ils sont fiers, naturellement, d'ac- que SOltle mveau moyen des eleves
Pendant les longues heures de classe cumuler les notes qu'ils ont en face d'eux), sans la-

Prenons en considération une positives. Ceux qui quelle ils jugent leur enseignement
autre donnée incontournable. Les se croyaient incapa- imparfait, ou craignent le jugement
élèves passent environ 5h 30 par bles de réussir cons- de leurs collègues. Ou, encore, la
jour, en moyenne, assis sur les tatent l'inverse, et dictature des programmes, très
bancs de l'école. Or il est prouvé poun'ont peu à peu chronophages. Leur effet principal
que l'attention d'un public adulte, s'attaquer à des dé- le plus souvent attendu (la "fmma-
faceà un orateur, commence à s'es- fis supérieurs. Car tion de l'esprit": logique mathéma-
tomper au bout de dix minutes. avec les années, en tique, analyse littéraire, développe-
Quoi qu'il en soit, qu'ils soient "en progressant dans le ment de l'esprit critique, etc, et
mode écoute" ou "en mode pro- cursus, ils vont peu non l'accumulation des informa-
duction", la plupart des enfants et à peu s'apercevoir tions) souffrirait-il vraiment de
adolescents ne "profitent" de ces que ce temps leur allégement?
longues heures que dans une pro- d'étude, à l'école, En tout cas, il laisserait le temps
portion réduite. Beaucoup de n'est plus suffisant. aux professeurs de faire étudier
temps est perdu, du moins pour Mais ils sauront au leurs élèves en classe. Pour une
eux; les professeurs, eux, "voient moins comment s'y amélioration très probable, donc, et
leur programme", prendre, et que les déjà parfois éprouvée, des perfor-

Reprenons: la majorité des élèves résultats seront au mances de chacun,
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